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avaient tués, et qui, revenus à la vie nemi fut obligé de se retirer avec quelle il s'engageait à lenrabandon-
par des moyens inconnus, s'avan- une perte considérable. ner la colonie. Mais ceux-ci témoins
çaient pleins de menaces pour ven- En 1598, une autre expédition fut des ravages que faisaient l'épidémie,
ger leur mort précédènte. Cette fa. préparée en Angleterre, avec le refusaient de rien payer pour obte-
tale conviction leur ôta tout coura- dessein spAcial de prendre l'île de nir un départ auquel l'envahisseur
ge. Persuadés qu'il n'y avait pas à Puerto-Rico. Le commandement de allait être bientôt contraint. Berke-
résister à un ennemi qui triomphait l'escadre, forte de dix-neuf vais- ley suivit bientôt Cumberland, le
iême de la mort, ils déposèrent les seaux, fut confié à Georges Clifford, rejoignit aux Açores ; et ils rega-

armes, et se livrèrent à la merci des comte de Cumberland. guèrent ensemble l'Angleterre après
Espagnols. Ceux-ci, pour prévenir Ce formidable armement rencon- avoir perdu plus de 600 hommes.
toute tentative semblable, furent tra une vigoureuse résistance de- Depuis ce temps les espagnols
sans pitié ;.toutes ce mthereuses t la ville de ertoRico ; mais sont restés paisibles possesseurs de
tribus furent envoyées à Espanola, après deux assauts meurtriers, les l'Ile. Mais les vices du régime
où elles périrent rapidement dans Espagnols furent contraints de ca- prohibitif et la nature indolente des
le travail accablant des mines. pituler, et, le 7 juillet 1598, l'île en- colons avaient arrêté tout dévelop-

Depuis ce temps, les Espagnols tière était au pouvoir des Anglais. pement industriel ou agricole. Ce
demeurèrent seuls et tranquilles Clifford, qui voulait y fonder un n'est qu'en 1815 qu'u gouverneur,
possesseurs de Puerto-Rico. Mais établissementdurablefit transporter Alejundro Raminez, obtint deFerdi-
les mêmes lois d'exclusion et de à Carthagène le plus grand nombre nand VII une cédule qui permettait
prohibition qui avaient arrêté toute des habitants espagnols, et se pré- aux étrangers de s'établir dans l'Ile,
production et tout commerce dans para à les remplacer par une colonie afin d'y acheter des propriétés et, de
l'île de Cuba, furent ici suivies tout anglaise. Mais, avant qu'il pût plus, les exemptait de la dîme pour
d'effets semblables. Les colons, li- réaliser son projet, une dyssenterie quinze années. Aussitôt une vie
vrés à la paresse, ne demandaient à exerça parmi ses troupes de si gra- nouvelle anime Puerto-Rico. Les
la terre que ce qui était nécessaire ves ravages, qu'il jugea prudent étrangers y accoururent, appor-
pour leur existence et pour fournir d'bandonner bette île, meurtrière. tèrent des capitaux, montèrent des
à quelques articles d'échange. Le 14 août, il quitta Puerto-Rico, usines et des machines à vapeur; et

Cette île, ainsi que toutes celles avec le plus grand nombre de ses les riches produits d'un sol vierge
(le l'archipel, eut à subir les vicis- compagnons, laissant le commande- récompensèrent aussitôt les efforts
situdes qu'entraînaient au loin les ment de l'île avec quelques faibles des nouveaux venus.
guerres européennes. En 1550, une troupes à Sir John Berkley. Celui-ci En 1840, la recette générale dei
forte escadre anglaise commandée prévoyant qu'il ne pouvait pas tenir l'île s'est élevée à $1,276,677.
par l'amiral Drake, vint attaquer longtemps, négocia avec les habi- Cependant, tout ce mouvement,
Puerto-Rico ; mais les Espagnols se tants espagnols qui restaient pour toute cette vie, n'arrachait pas à son

élendirent avec résolution, et l'en- obtenir une rançon, moyennant la antique paresse la population des
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La seule botte

à beurre pou-
vant avanta-
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" COMMENCEZ PAR PRENDRE
LE VAINQUEUR."

Depuis que nous ouvrons la marche, des
douzaines de marques soi-disant "juste
aussi bonnes " sont lancées pour le profit
uppléinentaire qu'elles donnent.
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LM Tai DE CEYLAN

dépasse tous les autres de plusieurs
milles sous le rapport de la valeur et de
la qualité qui en assurent la vente.

Paquets en étin scen16 seulement:
250., me.40,. s0c., 60.
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.iitement arrivé, un lot splendide d'hor-
'nen chéne et en noyer, S jours, sixq
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les heures.-S13.50 la caisse.


